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Jacqueline Auxerre-Bourdot (Sans Frontières Unit)

I read Olivette’s article on Yvonne in Intercom No. 3 with great interest.  As I wrote to Olivette I completely agree with what she wrote and make it my own.  I’ll follow up with a personal note – as Olivette said, Yvonne didn’t doubt us.  She didn’t doubt me despite my juvenile appearance…

In 1949 I had just entered the ALM.   She called me one day to ask me if I knew a good hotel in Marseille (my country of origin) where she had to go to welcome the Chinese team which had been sorely afflicted by Mariette’s death and their definitive departure from China: “oh, yes I answered, I know an excellent one” and I gave her my family’s address; the house was quite large since we were seven children.

She came back from there full of enthusiasm!  The joyous and dynamic atmosphere full of Marseille gaiety of my brothers and sisters had conquered her as well as my mother’s attentive and delicate welcome.  And that’s how Yvonne got to know my family – which I think contributed to the great patience she had with me…

On the eve of her departure, her final one … for Rome in 1955, when I had been in Brussels for 5 years I was making my probation, she calls me: “Minette, you are the youngest probanist in age and the oldest in AFI years, I count on you to give the example… and to make a good probation, …because your mom would not be happy to see you come back to Marseille…”  I opened wide my eyes… I hadn’t been expecting this eventuality at all… and she left.  I made a chaotic probation but I got through it.  Yvonne was watching over me in great silence…

Yvonne was very close to us, affectionate like a mother and demanding.  She was there to give us courage and exigencies, through her life so strongly tied to Christ in the AD FINEM!  How many times and still today haven’t I thought of the little phrases she used to say: “Don’t ever leave for tomorrow what you can do today”.  “Always look at the plus five instead of the minus five”, etc…  She leaves me with the impression of a rock full of weaknesses …all her strength was in Christ like St. Paul.

The Lord has done great things through her because she was open and transparent to his love; that was the source of her daring…

Jacqueline Auxerre-Bourdot (Unité Sans Frontières)

J’ai lu l’article d’Olivette sur Yvonne dans l’Intercom No.3 avec beaucoup d’intérêt. Comme je l’ai écrit à Olivette, je le fais mien tout à fait en accord avec ce qu’elle a écrit. Je vais y faire suite par une note personnelle -Yvonne, comme le dit Olivette, ne doutait pas de nous – Elle n’a pas douté de moi malgré mon apparence si juvénile… 

En 1949, je venais d’entres chez le ALM, elle m’appelle, un jour, pour me demander si je connaissais un bon hôtel à Marseille (mon pays d’origine) où elle devait se rendre pour accueillir et entourer l’équipe de Chine qui venait d’être durement éprouvée par la mort de Mariette et leur départ définitif de Chine « oh, oui, lui répondis-je, j’en connais un excellent » et je lui donne l’adresse de ma famille, la maison était assez grande puisque nous étions sept enfants.

Elle en est revenue enthousiasmée!  L’atmosphère joyeuse et dynamique pleine de gaîté marseillaise de mes frères et sœurs l’avait conquise ainsi que l’accueil attentif et délicat de maman. Et c’est ainsi qu’Yvonne fit la connaissance de ma famille – ce qui, je pense, a contribué à toute la patience qu’elle a eue avec moi……

La veille de son départ, définitif…, pour Rome en 1955, il y avait alors 5 ans que j’étais à Bruxelles, je faisais ma probation, elle m’appelle : « Minette tu es la plus jeune probaniste en âge et la plus âgée en années AFI, je compte sur toi pour donner l’exemple… et faire une bonne probation, … car ta maman ne serait pas contente de te voir revenir à Marseille… ». J’ai ouvert de grands yeux… je ne m’attendais pas du tout à cette éventualité… et elle est partie là-dessus…  J’ai fait une probation chaotique mais je suis arrivée au bout… Yvonne veillait dans le grand silence…

Yvonne était très proche de nous, affectueuse comme une Mère et exigeante. Elle était là pour nous redonner courage et exigence, à travers sa vie tellement accrochée au Christ dans l’AD FINEM !   Combien de fois, et encore maintenant, n’ai-je pas pensé à de petites phrases qu’elle lançait : « Il ne faut jamais laisser à demain ce que l’on peut faire aujourd’hui.» « Toujours voir le plus 5 au lieu du moins 5 » etc… Elle me laisse l’impression d’un roc plein de faiblesses… toute sa force était dans le Christ comme Saint Paul.

Le Seigneur a fait de grandes choses à travers elle, car elle était ouverte et transparente à Son Amour, c’était la source de son audace…

